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Editorial
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MILIEUX NATURELS ET USAGES DURABLES

commission
SÉCURITÉ

commission
PÉDAGOGIE DE L’ENVIRONNEMENT

Le Grand Parc  
Miribel Jonage
• �2 200 hectares non constructibles en zone périurbaine, 

propriété du SYMALIM qui en confie la gestion  
et l’animation à la SEGAPAL.

• �400 personnes qui interviennent dans un cadre  
professionnel à l’année ou en saison : services  
du SYMALIM et de la SEGAPAL, associations natura-
listes, sportives et culturelles, extracteurs, agriculteurs,  
maîtres-nageurs sauveteurs, animateurs, restaurateurs, 
ONF...

• 350 hectares de plans d’eau
• 400 hectares d’espaces agricoles
• 850 hectares de forêts
• 1 000 espèces végétales et animales
• 4 000 000 de visiteurs par an
• 300 personnes en insertion par an

Ces commissions, présidées par le Président, les vice-
présidents du SYMALIM et composées d’élus avec l’appui 
de techniciens, se réunissent 2 à 4 fois par an pour :
• �impulser les réflexions et actions au sein même 

du Syndicat
• �contrôler l’avancement des projets, avant d’élargir  

la réflexion à d’autres instances
• �proposer des orientations sur les dossiers techniques  

en vue de leur discussion en Bureau puis de la validation 
en Comité syndical

Les 6 commissions du SYMALIM :
présidée par  
Christian Bardin

commission
TRAVAUX

présidée par  
Pierre Goubet

commission
ACCESSIBILITÉ ET DÉPLACEMENTS

commission
culture ET événementiel

présidée par  
Christophe Quiniou

présidée par  
Jérôme Sturla

présidée par  
Odette Garbrecht

présidée par  
Michel Buronfosse

Photo de couverture / Stéphane Bonnard - SYMALIM -
Laurence Danière - Noëllie Poudrel pour ABI ABO

Rhône

Lyon

Ain

Jérôme Sturla
Président du Symalim,

Conseiller général du Rhône,  
1er Adjoint au Maire de Décines

Les acteurs  
du Grand Parc

Syndicat mixte pour l’aménagement et la gestion du Grand 
Parc. Propriétaire du site. Chaque année, le SYMALIM est 
maître d’ouvrage de nombreux projets visant à maintenir en 
l’état son patrimoine ou à le valoriser, dans le cadre  
de l’application du Plan Directeur 2005 / 2015.
• �16 collectivités membres : Communauté urbaine de 

Lyon, Conseil général du Rhône, Conseil général de l’Ain, 
communes de Lyon, Villeurbanne, Beynost, Décines,  
Jonage, Jons, Meyzieu, Miribel, Neyron, Niévroz,  
Saint-Maurice-de-Beynost, Thil, Vaulx-en-Velin

• �27 élus siègent au Comité syndical, organe délibérant qui 
fixe les grandes orientations et arrête la stratégie  
de développement du site

• �Président : Jérôme Sturla, en charge du rayonnement 
culturel, de l’événementiel ainsi que du financement  
et des statuts du parc

• Directrice : Anne Moignard
• 4 salariés permanents

SYMALIM

Société d’économie mixte pour la gestion et l’animation  
du Grand Parc. Régisseur intéressé du SYMALIM.
• Président : Gilbert-Luc Devinaz
• Vice-président : Jacky Bernard
• Directeur général : Didier Martinet
• 70 salariés permanents

SEGAPAL

E
n parcourant les articles de ce nouveau numéro de l’Echo, 
beaucoup d’entre vous se remémoreront les agréables moments 
qui ont rythmé la dernière saison estivale au Grand Parc. Le 
point d’orgue a été le festival Woodstower, symbole de notre 
volonté d’ancrer, sur ce site, un événement d’une grande qualité 

artistique à l’échelle de la métropole lyonnaise. Au-delà des concerts 
organisés en soirées, un large public familial a participé aux animations 
d’art de la rue et de théâtre proposées en journée, dans le respect et la 
valorisation des missions de préservation de l’environnement qui sont nôtres. 
 
Le succès de ce type d’événement renforce l’attractivité du Grand Parc. 
Celui-ci séduit de plus en plus de nouveaux acteurs qui prennent plaisir à y 
venir. La Biennale de la Danse, les dix ans de l’OPALE, le Grand Rendez-Vous, 
« Si on mangeait dehors »… Lors de ces différentes rencontres, de nombreuses 
personnes nous ont témoigné leur sympathie et nous encouragent à poursuivre 
l’ouverture du site sur son environnement proche. Quant à l’année 2011, elle 
sera marquée notamment par la participation à la Biennale d’art contemporain. 
 
L’ensemble de ces initiatives, qui donnent du relief à la vie sociale du 
Grand Parc, n’ont de sens que si elles se conjuguent avec les missions 
de préservation, valorisation et sensibilisation à notre environnement.  
 
Ainsi, les discussions et les réflexions politiques engagées sur la gestion 
globale de l’eau à l’échelle du Rhône Amont (dont la requalification du canal 
de Miribel), les navettes fluviales ou encore sur l’accessibilité, participent de 
manière prospective à inscrire durablement notre projet dans le territoire. Pour 
cela, je me félicite de l’élection de Gilbert-Luc Devinaz en qualité de Président 
de la SEGAPAL, suite au décès de Raymond Terracher. Il saura à mes côtés, 
j’en suis persuadé, porter avec conviction les ambitions environnementales et 
sociales du Grand Parc.
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L’écho du Grand Parc Miribel Jonage I Janvier 2011

Un jardin d’enfants
Des artistes de renommée mondiale

Difficile de départager deux artistes de renommée internationale ! Pour son  
Jardin d’enfants, le Grand Parc a préféré retenir 
2 des 17 candidats : Ugo Rondinone et Maria 
Nordman (pour un projet envisagé à l’horizon 
en 2012-2013). Ces artistes plasticiens majeurs 
ont rendu un cahier d’étude fort apprécié du 
jury - lequel était composé d’élus et techniciens 
de la Région, de la Direction Régionale des  
Affaires Culturelles (DRAC) Rhône-Alpes, de 
la SEGAPAL et du SYMALIM. Rondinone, qui 
a planché sur une sculpture fontaine, a séduit 
par « sa forme épurée représentant un monde 
infini à l’intérieur d’un objet fini. Une cosmo-
logie qui sied bien au monde parfois mélancolique de l’enfance » précise Alain 
Rérat, conseiller aux Arts Plastiques à la DRAC. Quant à Maria Nordman, son 
projet participatif sur l’espace se fera avec les enfants : « c’est l’être humain dans 
l’espace qui l’intéresse car, pour elle, l’humain ne doit pas être détaché de l’envi-
ronnement, des plantes, des animaux et de la planète ». L’implantation d’œuvres 
d’art dans l’espace public fait partie des objectifs affichés du Grand Parc. 

(Pour aller plus loin : Damien Prost-Romand / prostromand@grand-parc.fr)

Actualité

Un nouveau Président
à la tête de la SEGAPAL

Le 12 octobre 2010, la  
SEGAPAL a élu son 
nouveau Président, 
M. Gilbert-Luc Devinaz,  
M a i r e - A d j o i n t  d e 
Villeurbanne, délégué 
à la prévention, à la  
sécurité et au sport. Il fait 
suite à la présidence de  
M. Raymond Terracher 
et poursuivra la straté-
gie mise en place par 
lui et Jérôme Sturla, 
pour faire en sorte que 
tous les publics trouvent 
leur place dans ce lieu 
unique.

Les membres du jury pendant la présentation des oeuvres par Alain Rérat, Conseiller aux 
arts plastiques de la DRAC Rhône Alpes.

commission
CULTURE

Savez-vous planter la for^êt ?
Le Grand Parc s’est associé à Décines pour célébrer les 10 ans de 
plantation de la Forêt du Machet, située à l’orée du Grand Parc, 
en bordure de la rocade Est. Le week-end du 13 et 14 novembre 
était organisé pour inciter les citoyens à venir planter un arbre. 
Michel Mercier, Ministre de l’Espace rural et de l’Aménagement 
du territoire (et désormais Ministre de la Justice et des Libertés), 
l’artiste Manu Dibango et l’écologiste sénégalais Haïdar El Ali ont 
notamment marqué leur présence durant cet événement.

Ces plantations s’inscrivent dans la politique de gestion durable 
du Parc et sont intégrées au projet d’aménagement de ce secteur 
dont l’objectif est d’en faire une véritable entrée au sud du parc 
avec une forte orientation « modes doux » et accueil du public. 
Le site a fait l’objet d’une étude préalable de l’Office National des 
Forêts, partenaire de l’opération. Pour clôturer la manifestation, les 
participants ont pu tester différents types de navette, petit train ou 
voiturette électrique, pour se rendre au centre de pédagogie des 
Allivoz, où un buffet convivial les attendait.

commission
MILIEUX NATURELS ET USAGES DURABLES

commission
PÉDAGOGIE DE L’ENVIRONNEMENT



 Le portage politique des territoires 
concernés est suffisant pour avancer sans 

attendre sur ce projet qui présente un 
intérêt touristique indéniable.

Ce mode de transport doux 
est original et porteur d’image. 

Jean-Paul BRET (Maire de Villeurbanne, lors de la visite technique), 
au sujet de la section se situant entre Cusset/Carré de Soie et le Grand Parc. 

.

La visite technique sur le canal de 
Jonage du 1er septembre a permis de 
mesurer l’intérêt du projet de navette 
fluviale entre le pôle Carré de Soie/ 
centrale de Cusset et le Centre des 
Allivoz/Grand Large. C’est donc parti 
pour le lancement de l’étude préalable 
et son portage par les élus du secteur 
concerné. Dans un second temps, le 
projet pourrait s’étendre du Grand Parc 
à la confluence de l’Ain et du Rhône 
(à hauteur d’Anthon) sous réserve 

de la remise en état du barrage de 
Jonage, aujourd’hui infranchissable 
en bateau. EDF (concessionnaire du 
Canal Jonage), les représentants 
élus et techniciens du Grand Parc, de 
Villeurbanne, Meyzieu, Jonage, Jons, 
Décines, Vaulx en Velin et du syndicat 
intercommunal des communes 
riveraines du canal de Jonage, ont 
donc eu le pied marin pour cette 
journée en bateau. Un type de navette 
écologique conçu pour les loisirs et le 
grand public pourrait être mis à flot 
si la faisabilité du projet se confirme. 
Les partenaires ont également visité 
d’autres projets de ce genre en France 
afin de nourrir des pistes de réflexion 
et de travailler à relier les espaces à 
une échelle nouvelle.

Le Rhône, un fil qui tisse les territoires

Aux portes de la métropole

Deuxième parc péri-urbain européen, le Grand Parc 
se positionne désormais comme l’un des espaces de 
nature de la métropole lyonnaise. Outre ses missions 
initiales de préservation de l’environnement et de 
développement agricole, il s’insère dans les réseaux 
de projets économiques, touristiques et d’attractivité 
du territoire. L’un des enjeux du Grand Parc est 
de continuer à valoriser ses espaces naturels et à 
faire reconnaître ses missions. Il accueille le grand 
public en « circuit court touristique » attirant ainsi 
les populations captives de l’agglomération et les 
populations aisées durant leur temps libre. Mais le 
Grand Parc, ce n’est pas que des loisirs : véritable 
espace de travail, il reçoit les entreprises en leur 
mettant à disposition une logistique complète. 
Réunions, courses d’orientation, défis ludiques et 
sportifs... tout est possible. L’Opale a ainsi trouvé 
idéal le site pour fêter ses 10 ans. C’est donc 
tout naturellement que le Grand Parc devient 
ambassadeur de Only Lyon et porte en lui les 
valeurs touristiques et économiques chères à notre 
métropole.
Le Grand Parc Miribel Jonage a décidé de 
promouvoir Lyon dans tout ce que la ville a d’unique 
et d’exceptionnel. En devenant ambassadeur Only 
Lyon de la cité des Lumières, il entreprend une 
démarche participative largement engagée, dans 
laquelle l’enrichissement est réciproque. Pour 
valoriser Lyon, le 2ème parc périurbain d’Europe, 
après celui de Collserola à Barcelone, est un atout 
essentiel. « Faire connaître, faire venir, faire grandir »,  
tels sont les objectifs des ambassadeurs. Ainsi 
la mission du Grand Parc sera non seulement 
d’assurer une plus grande notoriété à la ville mais 
aussi de faire parvenir à l’équipe Only Lyon toutes 
les opportunités de développement qui permettront 
à la ville de Lyon d’attirer de nouveaux événements, 
projets d’investissement, acteurs culturels…
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L’attractivité
économique
d’un territoire

La navette fluviale

La parole à
   Jérôme Sturla
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Le Grand Parc Miribel Jonage fait partie du réseau de parcs européens Fedenatur (Fédération 
Européenne Des Espaces Naturels et Ruraux Métropolitains et Périurbains). Dans ce cadre, une 
délégation du Grand Parc et du Grand Lyon s’est rendue au Jardin Mosaïc et au Parc de la Deûle à 
Lille, pour tester différents types de navettes lacustres et fluviales. Cette visite technique du 7 et 8 
juillet 2010 a permis d’échanger expériences et projets. De plus, l’Espace Naturel Métropole de Lille 
présenté par son Directeur, Pierre Dehnin, a la particularité d’être un exemple de gestion intégrée 
d’espaces périurbains par un syndicat unique, à l’échelle d’une communauté urbaine.

Terres consommées
et terres de liens

Le 30 septembre dernier, le Grand Parc accueillait  
l’observatoire partenarial lyonnais en économie (l’Opale) 
qui fêtait ses 
10 ans.
Animé par 
l ’ A g e n c e 
d’Urbanisme,  

l’Opale s’est structuré à l’issue de la réalisation du Schéma 
de développement économique (SDE) du Grand Lyon  
approuvé en 2000, comme le retraçait le film rétrospectif 
diffusé en début de soirée. La cinquantaine de personnes 
présente, issue des principales institutions économiques de 
la région lyonnaise, a ensuite assisté à la signature de la 
charte partenariale avec le Centre d’études de la conjonc-
ture immobilière (Cecim) et l’Office de tourisme et des 
congrès du Grand Lyon. Un quizz économique et un cocktail 
dinatoire ont permis aux participants de poursuivre leurs 
échanges.

10 bougies pour l’Opale

Jérôme Sturla, président du Symalim et Philippe Vacher, agriculteur sur le Grand Parc, 
nous font part de leurs opinions sur la place de l’agriculture au sein du Parc. Le monde 
agricole ne peut plus avancer s’il reste replié sur lui-même et les pouvoirs publics ne peu-
vent plus planifier les transformations urbaines sans concertation. Extrait de la revue tri-
mestrielle POUR - éditée par le Groupe de Recherche pour l’Education et la Prospective.

Une charte a été signée en 2005. Quels sont pour vous ses apports et ses limites ?
J.Sturla : La signature de cette charte traduit l’engagement du Grand parc pour favoriser la 
transition entre un mode de production agricole conventionnel et un mode dit raisonné. Elle 
a constitué une première étape pour faire évoluer les comportements et les consciences des 
décideurs et des agriculteurs (...) La prochaine étape sera la mise en place d’une agriculture 
biologique. Elle devra ouvrir des perspectives pour les nouvelles générations pour que leurs 
activités soient en phase avec les enjeux actuels du monde agricole. Mais les évolutions 
doivent être graduelles, elles nécessitent un accompagnement.

Avec quelques collègues vous vous engagez dans la production biologique sur le parc. 
Quels sont les atouts dont vous disposez et quels sont les risques que vous prenez ?
P. Vacher : Il s’agit d’une véritable conversion qui exige d’adopter une toute autre logique. 
Il faut se concentrer sur l’environnement de la plante pour qu’elle soit dans les meilleures 
conditions possibles (...) Cela demande de tout anticiper, il n’y a pas de solution de rattra-
page quand les problèmes apparaissent : nuisibles, maladies... Les périodes d’intervention 
sont réduites mais les temps de travail sont globalement plus importants et les contraintes 
techniques sont grandes.

Retrouvez l’intégralité des entretiens sur le site
www.grand-parc.fr/institutionnel/documentation-charte-agricole.asp

L’étude
prospective sur
les déplacements
démarre au quart de tour !

1er comité de pilotage pour l’étude 
prospective sur les déplacements et 
l’accessibilité, sous la maîtrise d’ouvrage 
du Grand Lyon et présidée par Michèle 
Vullien, Vice-Présidente du Grand Lyon, 
coordinatrice du pôle déplacements 
mobilité.
Le 21 juin dernier, les différents partenaires, 
élus du Grand Parc et de la Cotière de 
l’Ain, se sont réunis (J. Sturla, A. Prudon,  
C. Quiniou, P. Protière et G. Assi du Grand 
Lyon). À l’occasion de ce 1er échange, Mme 
Vullien a noté une volonté d’analyse partagée 
de la part de l’ensemble des participants. 6 
orientations ont été retenues :
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Supprimer les trafics de transit

Contraindre l’usage de la voiture pour l’accès au Parc

Renforcer l’accessibilité modes doux notamment pour 
les territoires riverains

Mieux organiser les accès poids lourds au Parc

Offrir des accès transport en commun réguliers toutes 
l’année

Proposer une mobilité innovante en matière de trans-
ports en commun (navette interne, desserte fluviale …) 

Une journée 
de colloque
Aux portes des villes,
les espaces naturels sont 
les enjeux de demain.

Pour en savoir plus et s’inscrire :
 www.grand-parc.com/rendez-vous

le 16 juin 2011
4 tables rondes avec des experts.

DIAGNOSTIC

David Kimelfeld, 

vice-président au 

Grand Lyon en 

charge de l’économie, 

de l’attractivité et 

rayonnement et du 

développement économique, constate 

que « le Grand Parc contribue à la 

qualité de vie et fêter les 10 ans de 

l’Opale sur place était un véritable 

coup de projecteur pour celui-ci. 

Avec l’Aderly comme partenaire, 

nous partageons là un mode de 

gouvernance élargi ». 

La navette fluviale

Rencontre Lyon / Lille
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Événementiel...

Programmation internationale, 
art de la rue et engagement 
citoyen en faveur du 
développement durable 
ont été les mots d’ordre de 
l’événement musical de la 
fin de l’été. Avec cette 12ème 

édition, Woodstower marque 
ainsi une rupture d’échelle 
tout en renforçant ses valeurs 
communes avec le Parc.

Un festival engagé…
Détentrice des labels « Trésor du développement 
durable » délivrés par la Région Rhône-Alpes en 
2008 et « Lyon, ville équitable et durable » dé-
livré par la Ville de Lyon en 2009, l’association 
Woodstower souhaite sensibiliser le public à la 
préservation de l’environnement. Véritable par-
tenaire du Grand Parc, le festival partage avec 
lui ses valeurs et ses objectifs quant à la préser-
vation du site, à l’accueil du public et à l’éclec-
tisme musical. La mise en place du tri sélectif, 
des toilettes sèches, des gobelets consignés ou le 
recours aux matériaux de récupération sur le site 
ne sont que la partie visible de l’iceberg. En ce qui 
concerne les déplacements doux, l’organisation 
des pelotons de vélo a permis aux festivaliers de 
découvrir, dans une ambiance conviviale, la piste 
cyclable reliant Lyon au Grand Parc.
Par ailleurs, Woodstower initie des rencontres 
avec plusieurs autres festivals rhônalpins. Partant 
du constat qu’être ensemble permet de peser da-
vantage dans les démarches, une dizaine d’entre 
eux, créeront prochainement une fédération des 
festivals associatifs.

Un public large et conquis
Du 3 au 5 septembre 2010 : près de 18 000 visiteurs.
Têtes d’affiche : Pete Doherty, Archive, Arno, Olivia Ruiz…

Succès des animations d’art de la rue et de théâtre organisées
l’après midi autour des guinguettes.

La compagnie Chatha, de Décines, a exécuté son défilé en

avant première de la Biennale de la Danse.

Gage de convivialité, la fréquentation familiale a été forte.

… Et engageant
Comme l’explique Thomas Prian, program-
mateur du festival, « Woodstower n’est pas 
seulement un éco-festival innovant en ma-
tière environnementale. En effet, la consi-
dération sociale est primordiale afin d’être 
cohérent avec les objectifs de l’association. 
C’est à travers les chantiers d’insertion et de 
bénévolat que la notion de développement 
durable prend tout son sens. Sur ce point 
comme sur les autres, l’association et le 
Grand Parc avancent main dans la main. »  
Chaque année, 250 bénévoles de toutes 
origines sociales rallient les valeurs de l’as-
sociation en se remontant les manches à la 
buvette et en coulisses.

Woodstower,
un festival qui résonne 
durablement.
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L’écho du Grand Parc Miribel Jonage I Janvier 2011Woodstower
en reportage vidéo

Woodstower a de 
nombreux par-
tenaires (notam-
ment la Région 
Rhône-Alpes via 
les crédits euro-
péens qui finan-
cent, en partie, 
les animations 

du festival grâce au Plan Rhône). Cette 
année, l’association et le Grand Lyon ont 
mis en valeur, dans un reportage, les ac-
tions entreprises sur le terrain. La vidéo 
est disponible sur le site du festival (ou par 
le QR code ci-dessus).

Bruno Charles, Vice-
président au Grand Lyon 
en charge du dévelop-
pement durable, salue 
« la volonté de l’as-
sociation d’utiliser le 

plaisir collectif généré lors du festival 
pour donner du sens et développer des  
valeurs ». 

Partager un moment 
convivial et fédérateur au 
bord du lac des Eaux Bleues :  
le premier Grand rendez-
vous organisé par le Symalim 
et la Segapal y a remporté 
un vif succès ! 

Esprit guinguette, nappes à carreaux et 
lampions, DJ et coucher de soleil : la  
soirée du 1er juillet a battu son plein 
jusque tard dans la nuit. Dans le prolon-
gement du Veau du parc, cette manifes-
tation phare du Grand Parc a rassemblé 
élus et techniciens ainsi que les acteurs 
du monde économique de l’aggloméra-
tion lyonnaise et de la côtière de l’Ain. 
L’occasion était unique pour le Grand 
Parc, de réunir plus de 250 personnes 
qui travaillent régulièrement ensemble.

Prochain Grand RDV : le 16 juin.

http://woodstower.com/festival-engage/
le-developpement-durable/

Chouette guinguette
en fête

1er

7

Fréquentation de la ligne de bus 83 : 

137 000 voyageurs
transportés sur 125 jours de desserte
(entre le 3/04 et le 5/09/2010)

La plus grosse affluence : 
dimanche 27 juin avec

+ de 44 000 personnes
Fréquentation de juin à août

2 242 000 personnes

Bilan fréquentation du Grand Parc - 2010
Près de 4 millions
de visiteurs / an :

19ème place dans l’échelle 
des sites touristiques de 
France les plus visités*

(entre le Mont Saint-Michel et
le chateau de Versailles)

*Source : Office National du tourisme, Palmarès 2006
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Un été riche aux jardins
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Centre Eau et Nature des Allivoz

Le futur Centre de pédagogie Eau et Nature ne cesse 
de faire parler de lui... avant son ouverture définitive 
en 2012. Pique-nique-ciné géant, sentier à vocation 
naturaliste, rénovation du jardin des biotopes en cours 
d’achèvement etc. Autant d’événements qui préfigurent 
l’animation de ce site de découverte et d’apprentissage.

Et si on mangeait dehors ? Soirée d’été idéale

Sur le futur centre Eau et Nature des Allivoz on y mange, 
on y mange ! Ce deuxième pique-nique familial qui a 
rassemblé 300 personnes le 23 juillet a réussi à attirer 
l’attention des petits et des grands sur la préservation, la 
valorisation des espaces naturels. Et pour cause, cette 
édition a été marquée par la diffusion, sur écran géant, 
du film naturaliste de Michael Loconte qui a tourné 
durant toute une année sur les animaux du parc dans 
leur milieux naturels. Des images très rares et surpre-
nantes. Michel Buronfosse, vice-président délégué à la 
pédagogie de l’environnement du Symalim, Adjoint au 
Maire de Décines-Charpieu, est à l’origine de cette soi-

rée dans le jardin pédagogique où le mobilier de détente venait de s’achever, une belle 
occasion pour l’inaugurer ! L’œuvre nommée « recto verso » rappelle les liens entre 
les usages humains et la nature. Chaque élément de mobilier « gabion » accueille : 
 l’hôtel à insectes, des boîtes à hérisson et autres plantations végétales. Ainsi, le jardin 
accueille des visiteurs invités à s’assoir au plus près de la biodiversité.

Pour aller plus loin : Thierry Escudero / escudero@grand-parc.fr

commission
PÉDAGOGIE DE L’ENVIRONNEMENT
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Centre Eau et Nature des Allivoz

Faire découvrir 
un patrimoine 
naturel et 
scientifique 
dans le 
cadre des 
Journées du 
patrimoine, le 
Grand Parc 
ne l’avait 
pas encore 
fait. C’est chose réalisée 
avec cette édition 2010 où le grand public 
s’est montré très intéressé par les Jardins et 
ses différentes activités : cuisines du monde, 
espèces végétales anciennes à redécouvrir avec 
Arthropologia, oiseaux migrateurs avec le CORA 
Rhône etc. La diffusion du film de Daniel Pelligra, 
anthropologue, a mis en valeur la diversité des 
origines des populations qui fréquentent le Parc et 
la fonction de lieu d’échanges du site. Les retours 
sont encourageants pour récidiver en 2011 !

Journées Européennes
du Patrimoine
Une 1ère édition concluante

Bilan de l’accueil
enfants en situation de 
handicap

Dans le cadre des projets d’éducation à l’en-
vironnement, le Grand Parc accueille des 
groupes d’enfants comme ceux souffrant d’un 
handicap invisible : la dyspraxie. Ces temps 
animés en plein air avec des associations per-
mettent à ces enfants de jardiner, de visiter les 
batraciens, de récolter des fruits et légumes 
qu’ils partagent ensuite lors d’un repas collec-
tif. Damien Lamothe, qui coordonne les projets 
du Jardin pédagogique et anime lui-même ces 
sessions, apprécie d’éveiller des aptitudes 
chez ces enfants qu’eux-mêmes ou leurs pa-
rents ne soupçonnaient même pas.

Les Activités Découvertes avec la CAF *
Un bilan en chiffres...

1999 date du début de l’opération Activités Découvertes

6 à 15 ans âge des enfants qui en bénéficient

2 CAF Lyon et Ain sont partEnaires

650 enfants ont pu participer

68 journées proposées dans l’année

Objectif : A travers différentes approches, sportives ou culturelles selon le type d’animateur 
qui intervient, les enfants participent à des modules d’activités encadrées. Car faire connaître 
les éco-systèmes à travers l’accro-branche par exemple, et donner le goût de la découverte 
est une des missions du Centre de pédagogie des Allivoz qui ne fait que se renforcer...

Ville Vie Vacances,
des chantiers d’insertion 
au jardin

On y travaille, au jardin des Allivoz ! Sur la 
base des chantiers VVV (Ville Vie Vacances), 
une cinquantaine de jeunes issus de quartiers 
défavorisés ont participé à l’entretien du site. 
Petit bricolage, cheminement, entretien des 
végétaux, culture au jardin potager… Les 
tâches n’ont pas manqué. Et tout le monde y 
gagne puisque les jeunes, ravis de constater 
la plus-value de leurs travaux, ont reçu une 
indemnisation forfaitaire.

Nadine Gelas, vice-présidente aux industries créatives et 
manifestations culturelles du Grand Lyon en visite au moment 
de l’atelier cuisine

* Caisse d’Allocations Familiales

1er sentier d’éco-interprétation
Découverte « un fleuve, une 
île et des hommes »

RDV de départ : les Allivoz ! 4,7 km de sentiers ont 
été balisés sur chemin agricole et sentier forestier. 
Le vaste espace de l’île, formé par le Rhône et les 
canaux de Miribel et de Jonage, est le résultat de 
plus d’un siècle d’activités humaines pour remplir 
des fonctions électriques, hydrauliques, de gestion 
des crues du Rhône, une zone de loisirs etc. 10 
haltes jalonnant le parcours montrent les différents 
paysages du fleuve liés à cette histoire. Le balisage 
et le tracé du sentier ont été réalisés par un groupe 
de jeunes volontaires internationaux de l’associa-
tion Concordia dans le cadre d’un chantier environ-
nemental. Pour une balade culturelle, un audioguide 
est téléchargeable en MP3 sur le site web du 
Grand Parc. À travers le regard de 3 personnages 
de 3 générations différentes, toute l’histoire de  
« l’île de Miribel » est narrée. Crée par l’associa-
tion the WOMPS, le contenu de ce guide plaira aux 
randonneurs et vététistes branchés de tous âges.

Pour télécharger le MP3 : 
www.grand-parc.fr/pratique/infrastructures.asp



Projets

10

Le CLS, fruit d’un partenariat actif entre 
le Parc et 16 collectivités, a exposé les 
résultats de 6 années de sécurité, de 
prévention et de sensibilisation. Lors de la 
conférence de presse du 13 septembre, en 
présence du Préfet délégué à la sécurité, 
Monsieur Magnaval, Jérôme Sturla et la 
Vice-présidente déléguée à la Sécurité ont 
rappelé les différents moyens mis en place.

Interview de la Vice-présidente déléguée à la  
Sécurité, Conseillère générale du Rhône du can-
ton de Meyzieu :
Comment est organisée cette coopération ?
Le CLS réunit et coordonne les forces civiles et 
publiques sur le Grand Parc. Ces acteurs aux 
objectifs communs se réunissent au cours d’un 
comité de pilotage et de deux comités de suivi 
annuels. Depuis 6 ans, il est un lieu d’échange 
et de dialogue. Nous avons mis à disposition du 
Parc un Service Information Surveillance afin de 
recenser les incidents et les réponses appor-
tées. Ce dispositif composé d’agents perma-
nents, d’une brigade équestre, de médiateurs et 
de la société S Eau S pour la surveillance des 
plages produit un bilan d’intervention annuel.

Les exercices de sécurité constituent des 
temps forts ?
En effet, près de 80 personnes ont pour fonction 
de tester l’efficacité et la coordination des se-
cours et de communiquer auprès du grand public 
sur les dangers liés à la baignade. Sous la res-
ponsabilité des SDIS (Services Départementaux 
d’Incendie et de Secours), des scénarios sont mis 
en pratique, tels le 29 juin dernier : 8 personnes 
chavirent de leur embarcation suite à un violent 
orage. Il s’agit d’évaluer l’ensemble des procé-
dures et la rapidité d’intervention de tous les in-
tervenants et éventuellement de modifier voire de 
corriger certains dysfonctionnements. La politique de prévention est une composante essentielle du CLS ?

Oui notre politique est ambitieuse. La baignade, traitée par une commission spé-
cifique jusqu’en 2010, est désormais intégrée au dispositif CLS. Avec l’aide de 
l’Etat (cohésion sociale), nous souhaitons toucher directement le public habitué 
des lieux. Les 22 et 23 juillet derniers, différentes actions de sensibilisation aux 
risques majeurs et à la prévention des addictions ont été menées par la gendar-
merie, la police, la croix-Rouge, les mns. Résultat : la délinquance s’est stabilisée et 
la sécurité globale des usagers s’est améliorée : 85% d’entre eux se sentent en sécurité 
dans le Parc.

6 ans pour un parc toujours plus sûr
Depuis mai 2004, le Contrat Local de Sécurité (CLS) a permis d’améliorer la sécurité globale des 
usagers. Premier contrat en France à concerner un territoire géographique et administratif aussi 
spécifique, il met en oeuvre une dynamique qui doit être soutenue avec énergie.

Le Grand Parc Miribel Jonage en chiffres...

6 fois et demie la surface de Central Park à New-York

4 millions de visiteurs à l’année

Des pointes à 50 000 visiteurs
par jour en été, l’équivalent des villes d’Annecy ou de CHALON S/ SAôNE

Moins de 100 délits par an

Une délinquance générale en baisse de 19% 
depuis 2009 EN SECTEUR GENDARMERIE

commission
SÉCURITÉ

Pour aller plus loin : Damien Prost Romand / prostromand@grand-parc.fr Visite du site par le Préfet délégué à la sécurité,
Olivier Magnaval, le 6 juillet dernier.
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Préservation
Le site Natura 2000 « Pelouses, milieux alluviaux 
et aquatiques de l’Ile de Miribel Jonage » dont 
fait partie le Grand Parc, entre dans la phase 
d’actions. Ce site fait partie du réseau écolo-
gique européen qui a pour double objectif de 
préserver la biodiversité tout en maintenant les 
activités humaines et de valoriser les territoires 
au travers d’un document d’objectifs réalisé en 
2009 : le DOCOB. Rédigé par le bureau d’étude 
Écosphère, ce document définit les enjeux, les 
objectifs de gestion de la préservation de l’en-
vironnement sur le site et le programme d’ac-
tions pour les six ans à venir. Pierre Joubert, 
récemment recruté par la Segapal pour assurer 
l’animation de ce site, sera régulièrement chargé 
de rendre compte des actions mises en œuvre 
auprès des membres du comité de pilotage 
(COPIL).

Actions groupées
Devant l’ampleur de la tâche que représente 
l’animation de ce site, plusieurs groupes de 
travail ont été désignés afin de traiter les dos-
siers prioritaires, à savoir : l’eau, les pelouses, 
le ruisseau du Rizan, les suivis écologiques et la 
communication. L’intégralité de l’île de Miribel 
Jonage, soit près de 3000 ha, est placée sous le 
sigle ZSC (Zone Spéciale de Conservation) par le 
réseau Natura 2000. Cette désignation se justifie 
par la présence d’une douzaine d’espèces (cas-
tor, apron…) et de milieux naturels (pelouses 
sèches, forêts alluviales…) rares et/ou menacés 
en Europe.

Natura 2000

L’écho du Grand Parc Miribel Jonage I Janvier 2011

Les forêts représentent 
850 des 2200 hectares
du Grand Parc.
Dans le cadre d’un partenariat avec l’ONF, un 
travail très important a été mené pour élabo-
rer le plan de gestion forestier du Grand Parc, 
adopté en octobre 2008. Basé sur l’analyse 
du milieu (habitats forestiers, faciès) et la 
définition des objectifs :

Il a abouti à un programme d’action sur  
10 ans. La gestion productive autrefois 
développée sur le parc, qui s’est traduite par 
la plantation de grandes peupleraies, laisse 
désormais place à une gestion durable, avec 
des choix d’essences locales et variées afin 
d’obtenir une forêt riche, diversifiée, capable 
de se régénérer naturellement.  

« 2 photos de pelouses sèches (prises sur la parcelle du Fer à Cheval, 
il y a un mois). La première photo représente une pelouse sèche 
embroussaillée. La seconde représente un secteur qui a été débroussaillé 
dans le cadre du contrat Natura 2000 « Restauration et gestion des 
pelouses sèches » mis en place par le Grand Parc. »

Les actions d’animation pour le développement de 
l’agriculture biologique et de réduction des pes-
ticides sur l’ensemble du Grand Parc ont reçu le 
label Plan Rhône volet « qualité, ressource et bio-
diversité ».
Piloté par l’Agence de l’eau, le Plan Rhône 2007-
2013 développe une approche globale, partenariale 
et concertée sur l’ensemble des problématiques 
de la Vallée du Rhône et appréhende l’aménage-
ment du fleuve en conciliant ses multiples usages 
(l’énergie, le transport fluvial, la qualité des eaux, 
le tourisme).

Labellisation Plan Rhône

Gestion
forestière
Durable et patrimoniale

Pour aller plus loin : 
Richard Trillat / trillat@grand-parc.fr

Pour aller plus loin : Pierre Joubert / joubert@grand-parc.fr

Pour aller plus loin : 
Pierre Joubert / joubert@grand-parc.fr

• préservation du milieu forestier,
• création d’habitats,
• accueil et sensibilisation du public,
• production sur les peupleraies
	 plantées.

commission
MILIEUX NATURELS ET USAGES DURABLES
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En bref...

Marquer l’entrée Sud

Une étude d’aménagement du secteur de l’entrée Sud 
du parc est en cours, ce travail est mené par le cabi-
net JNC Sud associé à Sogreah, en lien étroit avec la 
commission accessibilité déplacements du Symalim. 
Les objectifs poursuivis à travers ce projet sont d’en 
faire un lieu de départ des modes doux sur le parc, un 
lieu de pique-nique et détente, trois parkings distincts 
selon utilisation etc.

La Ferme de la Forestière
réinvestie

Le hangar agricole jouxtant la ferme, situé en zone amont 
du parc a été incendié il y a bientôt 2 ans, à la suite de 
quoi le Comité Syndical du Symalim avait voté les tra-
vaux de démolition/reconstruction (200 KE, 260 m²) puis 
avait validé son affectation aux besoins des exploitants en 
conversion à l’agriculture biologique.

Ce projet a été établi en concertation avec les 2 agricul-
teurs concernés du parc. Le bâtiment idéalement situé 
devrait permettre de stocker du matériel et de réduire 
les temps de déplacement, puisqu’aucun agriculteur n’a 
son siège d’exploitation sur le parc. La reconstruction du 
bâtiment et son affectation rentrent dans le projet global 
de développement de l’agriculture biologique sur le Grand 
Parc. Les travaux se sont achevés au mois de décembre.

Culture du chanvre & huile bio

10 hectares de chanvre ont été cultivés de manière expéri-
mentale sur le Grand Parc cette année, selon le cahier des 
charges de l’agriculture biologique. Cette culture qui ne né-
cessite pas d’irrigation ni de traitement est bien adaptée au 
site et à la volonté de protection des milieux. Le chanvre est 
reconnu tant pour la qualité de ses fibres que pour celle de 
ses graines. C’est à partir de ces dernières que sera produite 
au printemps 2011 de l’huile Biologique du Grand Parc.

Egodoré

la Cité par les enfants
Le principe est de mettre les enfants au cœur du projet et de les accompagner dans leurs choix afin qu’ils construisent 
collectivement cette Cité (à la fois dans ses dimensions organisationnelles, fonctionnelles, physiques, symboliques…). C’est 
par l’intermédiaire de M. Raymond Terracher, ancien Président de la SEGAPAL, que le contact s’établit la première fois 
entre l’association Cité d’enfants et le parc. Le projet est séduisant : organiser une action d’animation citoyenne avec des 
jeunes entre 8 et 15 ans des quartiers populaires de l’agglomération aboutissant à un séjour vécu au parc.
L’année dernière, avec le soutien de l’Etat, de la CAF Lyon dans le cadre de la cohésion sociale et un partenariat fort avec 
les équipes du parc, il s’agissait de trouver les structures prêtes à tenter l’expérience, de former les équipes d’animation à 
cet outil pédagogique particulier, d’envisager les premières rencontres entre les enfants… Finalement, ce sont 3 centres 
sociaux (Givors, Ecully, Oullins) qui se sont investis dans le projet. Les partenaires et les acteurs soulignent aujourd’hui les 
nombreux points positifs de ce projet au long cours : responsabilisation, éducation à l’environnement et à la citoyenneté, 
partage d’expériences avec des jeunes d’autres quartiers et des adultes, pratique du sport, autonomisation, apprentissage 
de la vie collective. Il est déjà prévu de reconduire l’expérience en 2011 et d’imaginer une Cité qui s’adresserait en priorité 
aux adolescents.

Ouverture du restaurant
Black Horse

Le nouveau restaurant permanent du Parc le « Black 
Horse » a ouvert ses portes. Sur le site du centre équestre 
« l’Escadron du Grand Parc », au 1er étage du bâtiment, 
une jolie terrasse pour les beaux jours avec vue impre-
nable sur le manège extérieur, a une capacité de 80  
couverts en salle à 200 couverts. Possibilité de restau-
ration midi (lundi au samedi) et soir (du mercredi au sa-
medi). Ouvert à tous. 04 72 88 34 69.
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*QR Code : comment ça marche ?
1/ Téléchargez le lecteur de QR Code gratuitement sur Internet depuis votre smartphone
2/ Lancez votre lecteur QR Code depuis le menu de votre mobile
3/ Placez l’objectif de l’appareil photo de votre mobile au-dessus du flashcode, la capture se fait automatiquement et vous êtes connecté à l’Internet mobile 
(coût d’une communication WAP).

Stratégie
Un parc pour 
une métropole

pages 4 - 5

Dossier
Les jardins des 
allivoz prennent 
formes
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L’écho du www.grand-parc.fr

événement
Le festival 
Woodstower

page 3

Destination nature 2010 !
 Zoom sur page 6

• �Vous n’êtes pas destinataire 
de l’Écho du Grand Parc  
et souhaitez le devenir ?
• �Vous souhaitez effectuer 

un changement d’adresse ? 
• �Vous préférez recevoir 

le document par e-mail ?

événements
27 Janvier 2011
Vote des budgets

15 Mai 2011
Destination Nature

16 Juin 2011
Colloque et Grand Rendez-Vous
www.grand-parc.com/rendez-vous

Il vous suffit, pour nous en informer, de vous rendre  
sur le site www.grand-parc.fr rubrique institutionnel, 
à la page documentation.
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